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Les bénéfices explosent, les prix flambent … et nos salaires ? 

Le 17 mars, exigeons que Michelin 
prenne sur ses profits pour augmenter nos salaires 

  

 

 

Les communiqués financiers se succèdent et, jour 

après jour, les grandes entreprises continuent à 

annoncer des bénéfices largement en hausse. 

À ce jour, les 70 plus grandes entreprises qui ont 

publié leurs profits cumulent un bénéfice de plus 

de 102 milliards d’euros !  

Quand nous scandons dans les manifestations, 

"de l’argent, il y en a, dans les caisses du patronat",  

ce n’est pas qu’un slogan, 

c’est une réalité sonnante et trébuchante. 

 

Ces dernières semaines, dans plusieurs entreprises, 

les salariés se sont mis en grève pour les salaires. 

Il faut souhaiter que ces luttes se généralisent pour 

aller vers une lutte d’ensemble du monde du travail, 

afin d’obliger le patronat à prendre sur ses profits 

pour de réelles augmentations des salaires, et qu’ils 

soient indexés sur la hausse réelle des prix. 

 

Michelin : un milliard de profits …  et nos salaires ? 

La coordination des syndicats CGT Michelin propose 

des actions sur les salaires, le 17 mars, sur l’ensemble 

des usines. 

Une seule journée ne suffira pas, mais elle peut être 

le début d’une mobilisation qui devra entrainer de plus 

en plus de salariés pour exiger notre dû. 

 

Techniciens, employés, secrétaires, ouvriers, …  

2x4, EFS, 3x8 … CDI, CDD, Intérimaires 

Nous sommes tous concernés 

 

Jeudi 17 mars, TOUS ensemble pour 

de véritables augmentations de salaires 

Quand les prix augmentent, 

nos salaires doivent suivre ! 
 
Les prix sont repartis à la hausse depuis 

plusieurs mois. 

Les carburants franchissent chaque jour de 

nouveaux records. Mais les matières 

premières, en particulier les produits 

alimentaires, flambent aussi. 

Et le gouvernement nous prépare à une 

hausse de la TVA … l’impôt le plus 

injuste puisqu’il est payé de la même 

façon par tous, quelque soit le revenu. 

 

Nous ne pouvons plus laisser 

notre pouvoir d’achat 

continuer à baisser de plus en plus. 

 

Nous devons imposer que 
nos salaires soient indexés 

sur la hausse réelle des prix. 

 

1982 - 2011 : 
- La chute du pouvoir d’achat 
- Les fortunes gonflées 

 

En 1982, le gouvernement socialiste 

décidait le blocage des salaires pour soi-

disant "lutter contre une inflation 
galopante" et "faire repartir l’économie". 

Depuis "l’économie" est toujours en crise 

mais les profits ont gonflés les poches des 

plus riches. 

Par contre, l’écart entre les prix et les 

salaires n’a cessé d’augmenter, et le 

chômage continue à plonger dans la 

pauvreté des millions de familles. 

 

Entre 1982 et aujourd’hui, le pouvoir 

d’achat d’un salarié a tellement baissé 

qu’il faudrait au moins 350 € par mois 

pour retrouver le pouvoir d’achat de 1982. 

 

C’est pourquoi il nous faut : 

350
 
euros d’augmentation 

générale mensuelle 

 



Contact : cgtmichelin.grv@gmail.com                                                                            Clermont-Ferrand, le 15 mars 2011 

Equipe A et 2x4    à 9h30 

Equipe B    fin de poste 

Equipe C    la veille 

EFS    Dimanche 20 mars en fin de poste 

 
 

Jeudi 17 mars 

 
Retrouvons-nous à 9h30 sur le parking des Gravanches pour les équipes A et 2x4 

 

Rassemblement  :  10h  -  Porte de la Rodade à Cataroux 
(Nouvelle entrée principale de Cataroux, à côté du musée Michelin) 

avec nos camarades des autres usines clermontoises 

 
 

Arrêts  de  travail : 
 

(pouvant aller jusqu’à la journée de grève) 

C’est notre salaire qui doit nous permettre de vivre au quotidien  

 

Depuis l’annonce du bénéfice record de Michelin en 2010, un bruit court dans l’usine : il y aurait 
peut-être cette année une prime "exceptionnelle". 
 

Si le patron se décidait à verser une telle prime, cela mettrait certes un peu de beurre dans 
les épinards. 

Mais pour payer tous les mois les factures, la cantine des enfants, les impôts, …, nous ne 
pouvons pas attendre un hypothétique "geste" de Michelin.  
 
Bien sûr, quand une prime est versée, elle permet de boucler plus facilement le budget du mois en 
cours, de faire un achat plusieurs fois reporté faute de moyens, ou de réparer la voiture … mais elle ne 
change rien au bas niveau de nos salaires. 

Et, par définition, ces primes sont ponctuelles et ne sont pas garanties. Nous allons d’ailleurs le vérifier cette 
année à GRV quand nous sera versé l’intéressement 2010, en chute par rapport à l’année précédente. 

 
 

C’est tous les mois que nous produisons les profits de Michelin par notre travail, 

C’est tous les mois que nous avons du mal à boucler notre budget, 

C’est tous les mois que nous devons payer la nourriture, le loyer, le gaz, les crédits, … 

C’est tous les mois que nous avons besoin d’un meilleur salaire ! 

 

Alors, exigeons que Michelin prenne sur ses profits 
pour augmenter nos salaires. 
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